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àl'on1de ridée par le zéphyr, salut, ciel où brillent
raillent feux, je vous revois encore! Pourtant,

htj, e ne voulais plus vivre! Je cherchais la mortet%,a trouvé la vie ! Le Dieu de nia mère, voyan
que je marchais à l'abîme, m'a envoyé son angt
Pour Me guider par la main dans la voie du ciel
Au jour néfaste où je perdis ma tendre mère, je
rme trouvai seul au monde. Jecune et ardent, je
Partis pour des terres lointaines ! Sans expérience,
je devins ami d'un homme qui a fait le malheur
de nila vie ! O souvenirs cruels, fuyez loin de ma
Pensée! Respectez la douleur d'un vieillard ! Hier
encore, je voulais mourir, lorsque sur ma route je
ýencotrai une de ces âmes privilégiées qui n'ont
JaI'nais connu le péché, et je fus sauvé ! 0 solitude,
Porte dans mon coeur le baume de la paix ! Ici,
laisseroi pleurer!"

J'entendîis les sanglots déchirants du pauvre
Inaîheureux ; soudain je le vis se lever comme en
sursut lsyu aad
le ciel',lsyu aad et les mains tendues vers

,iu en s'écriant d'une voix terrible: Mon
-eu"Ce f ut tout ?

C'était un rêve !..Dieu m'avait envoyé le
ý0tnineil afin que je fisse ce rêve fantastique dont
Je COnpris le sens. Oui, un mauvais ami est le
Plu' grand malheur qui puisse arriver. C'est s'at-
ta.cher à un cadavre pour pourrir avec lui!

Dýe nos jours, hélas !'les amis de cette sor-teslont bien nombreux ! Le mal a toujours eu des
adeptes pour le répandre dans le monde, et le bien'
est là qui attend de nobles âmes pour le faire con-
11altre et aimer.

esétoiles brillaient encore, quoiqu'avec un
uloins vif éclat ; la lune av-ait parcouru déjà
dans le ciel une grande distance. Le silence pla-
nait toujours sur ce lieu enchanteur où j'avais
?essé de ai doux instants; après une courte prière,
Je"gagnai ma demeure, songeant à ce rêve qui

ttPour moi comme un avertissement, un con-
%eil venu de Dieu même ! Je gardai touj.ours le
8ou1venir de cette nuit d'eteé.
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d4's Salons, par Mlle L. Nitouche. Publié' par- la li-
brairie Ste-Ilenriette : G. -A. et W Dumnont, 1826, rite
SainteCatherine. Prix : 10 cts. En vente partout. A
Québec, chez M. Béland, 264, rue St-Jean.

No0us accusons réception de ce charmant petit
Vlune, intéressant au dernier degré. Pas un salon
A l refusera l'hospitalité, car il est destiné à
etre 'ami de tous.

?elour donner une idée de son contenue, nous
rProduison1s ci après le sommaire:

9ile8tiOnis et ré pounses. -Langages du mouchoir, des pepins
d ,(e Pomme et d'orange, des gants, dle l'éventail, dui

1- front, dles plantes et des fleuirs-Horlog-e (de Flore-Ca-
lendrier de Flore-Doigts et pouces -Pourquoi elles
'lnouis aiment-Les vieilles filles-Aux nouveaux époux

'~Les baisers-Les commandements (le la table-Décea-
* lgue d'un étudiant - A propos de politesse - Ein-

blêmes des couleurs-Couleurs des mois (le l'année-
Couleurs (les saisons - Poésies amoureuses- Autuse-
flnelits des salons-Voulez-vous rire?

Comme vous le voyez, il y a de tout dans ce
Petit livre, et nous pensons bien que pas un ne

laqeade l'acheter.

SAINT FRANÇ'OIS REGIS
(Voir gravure)
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1ont réail.-A. J. Bouclier-, (5.00), 1622, rue Notre-Dame
L. N. Prévost, 1130, rue St-Laurent ; Willie Clément,
592, rue Wolfe Delle Sézariiie Lalo,îde, 11, rute Clua-
boillez ; Arthur Tremblay, 159, rue du Collège; Jo-
seph Ouellette, 314, rue Amherst; Delle Joséphine
Picard, 44, rue St-Louis; J. Bte. Roberge, 259, rue
Poupart ; A. G. A. Théoret, du Terrapin, rue
Notre-Daine ; Dame L. N. Thivierge, 268, rue Drolet;
J. 0. R. Chevigny, 188, rue Montana; F. Bourbonnière,
397, rue Beaudry; Daine Louis Clairemont, 735, rue
&-Domninique ; Nazaire Versailles, 416, rue Guy;
Delle Eninia Caron, 28, i-ne Lamontagne ; Dame Lucie
Morisseau, 276, rue Sauguinet ; G. Lcfebvrc, du Bureau
de Posta.

Q éhec. .- Charles L'Heureux ($15.00), 68, rime(de l'Eglise
St-Roch Louis Matte (83.00), 149, ruie St-Olivier,
St-Rocli Victor 'Marier, 83, rime 'd'Aiguillon; Louis
Drolet, 35, rue Coîillard, Haute-Ville ; Arthur Ouel-
let, 59, rue St-Georges; A. Routhier, 252, rue St-Olivier
St-Rocli ; Hercule Gagnon, 18, rue Daulac, St-Roclu
Achille For-titi, 82, rue Scott ; Chai-les Darveau, 13
rute St-Ours, 'St-Saiu-etir; Nazaire Côté, 59, rue St
Amubroise, St-Sauveur ; Dame P. Hamrel 18, rue la
Couroinne, St-Roclu; Victor Derôme, 376, rime 5t
,Jean ; C. A. Gaunmond, 259, rue (tu Roi, St-Rochi.

St-Josolpltle Lé-i.s. -Madamie Lagassé; Michel Bilodeau.
IIoeh/.laga. -Mýaxime Pigeon, 96, rute Deserv.

*S'c-anéjod~.SéasteuCéréda, 100, rue Labonté
Daime Joseph Gagnoii, rute Labonté;

Pointe Ste--Clihrles. -Louis Poulin, 296, rue Centre Daime
JToachim Coutut, 562, rute St-I'atrick
St Lin. -M. l'abbtc J. B. l'roulx.

Val/n fld. AugstePoirier-.
Sore?. -- P'. E. Bouclher ;('harles I)nfault, bar-bier.

,St-uyie,~nt.Z.0. Founiuer.
St-l.<.-.E. l)alaire.

liih oondStaion J.Ledouix, $2.5. 00.
Fai? JRer, ilass.-Delle Léda Caronî, 142 South Main.

SOIXANTE-QýUINZILME TIRAGE

Le soixante-quinzième tirage des primes men-
suelles (lu MO0NDE ILLUSTrRÉ (numéros datés du
mois d'août) aura lieu SAMEDI,. le 7 Septembre, à
8 heur-es du soir, danms la salle de l'UNION SAINT-
JOSEPH) coin des rues Sainte-Catherine et Sainte-
Elizabeth..

Le public est instamment invité à y assister.
ECintrée libre.

SCIENCE AMUSANTE

On a beaucoup écrit sur les erreurs de nos sens,
et en particuli'-r sur les illusions d'optique.

En voici une bien simple qu'on a bien voulu
nous sigrnaler. Prenez trois bandes de papier blanc
d'égale longueur, mnais dont l'une soit moitié moins
large que les deux autres. Croisez en forme de
>ý les deux bandes de même largeur, et, à leur in-
tersection, placez verticalement la plus inmc-.
elle paraîtra 1ins 1bu que, et il vous faudra démon-
trer à l'aide du compas que leurs longueurs sont

rigoureusement égales, pour que les spectateurs
se rendent à l'évidence. Cette illusion, très sen-
sible pour celui qui regardera notre dessin, le sera
encore davantage avec des morceaux de papier
blanc posés sur un fond de papier ou de drap noir.

Si vous faites maintenant, avec vos trois bandes,
une figure ayant la forme de la lettre H1, la bande
étroite formant la barre horizontale, et que vous
fassiez pivoter cette bande de manière à la mettre
de travers, elle vous paraîtra moins longue que les
deux banrl--s verticales, bien qu'elle soit exacte-
mient de même longueur.

Ainsi donc, une bande de papier qui est exacte-
mient de la longueur de deux autres vous paraîtra
soit plus grande soit plus petite, selon la position
que vous lui aurez donnée par rapport aux deux
autres, et cela par suite de la curieuse illusion
d'optique dont chacun pourra aisément être le
jouet.

CHOSES ET AUTRES

-Des statistiques récentes démontrent qu'il y a
dans l'armée anglaise, 2,272 soldats audessus de
six pieds.

-La Perse a accordé à la Russie le droit ex-
clusif de bâtir un chemin de fer de la mer Cas
pienne à l'océan Indien.

-Le Kentuchy cultive chaque année1300,000,000
livres de tabac, ou environ la moitié de la récolte
de tous les Etats-Unis.

-L'ordre des Pères Rédemptoristes compte aujour-
d'hui 2,500 membres. Les deux provinces améri-
caines sont Baltimore qui possède douze commu-
nauté dont trois son situés en Canada, et St-Louis
qui en compte six.

-Charles Kinkel, un architecte de Washington,
propose de construire une tour, genre Eiffel, de
1)500 pieds de haut, c'est-à-dire, de 500 pieds de
plus que celle de Paris. Autour du pied de la
tour seront 48 constructions en fer.

-Un spirituel chroniqueur français vient de se
tlivrer à un petit calcul de physique appliquée:
LLe bruit d'une parole insignifiante arrive à l'oreille

à raison de 340 mètres par seconde. La louange
atteint une vitesse 1,500 mètres. La flatterie,
plus rapide encore, franchit 1,800 mètres. La
vérité ne parcourt guère plus de 2 mètres.

-On ferait un recueil curieux d'échos avec
les mots que le shah de Perse a semés Comme au
hasard pendant son séjour en Belgique. Celui
qui a eu le plus de succès est le mot qu'il a dit au
château de Laeken, pendant la courte visite qu'il
aý faite, -le lendemain de son arrivée à Anvers.
Comme on l'introduisait dans le salon où l'atten-
dait la reine, entourée des hauts dignitaires du
château, le shah dit au roi Léopold, en lui dési-
gnant le groupe des dames d'honneur:" Votre
harem, sire! " Et comme le roi, surpris de la de-
mande, éclatait de rire sans répondre, le shah,
prenant ce silence pour une réponse affirmative,
reprit en clignant de l'oeil, doucement:" Il faudra
renouveler !. . . .

-Dans l'hôpital de la Salpètrière, à Paris, ser-
vice du Dr Charcot, il y a unD- malade connue sous
le nom de femme-chat. C'est une belle enfant
d'environ 14 ans, avec des yeux bleus, des cheveux
longs et blonds tombant au milieu du dos. Elle
est modeste et gentille (tans cei-tains Moments;
mais lors des crises, ses yeux roulent convulsive-
ment dans leurs orbites, la bouche se resserre, une
horrible grimace défigure ses traits et elle se jette
à quatre pattes sur le plancher. Alors elle sautille
au travers de la chambre, grimpe sur les chaises,
passe sous les tables, cherchant partout une issue
pour se sauver ; si quelqu'un essaie de l'attraper,
elle crache en poussant de Il pftts, pftts ", Comme
une chatte enragée. Elle arrondit son dos et
pousse de longs miaulements qui vont en "4cres-
cendo " ; si on jette une boulette de papier, elle
allonge la patte, pardon, la main, et joue avec ce


